
 DÉCIBEL 

 Décibel  s'inscrit  dans  le  prolongement  de  ses  précédents  albums 
 (  Monde  Nouveau  Monde  Ancien,  Le  soleil  brille  pour  tout  le  monde?, 
 Rétroviseur  ),  il  entend  aussi  marquer  une  rupture,  une  volonté  de 
 renouveau.  Fred  Nevché  a  pris  le  temps  de  faire  une  pause  pour 
 questionner  son  identité  artistique.  Interroger  sa  façon  de  déclamer,  de 
 chanter, de composer et d’arranger ses chansons. 

 Debout,  en  marchant,  en  dansant,  souvent  a  cappella,  mimant  le  chant 
 des  oiseaux  ou  seulement  muni  d'une  guitare,  d'un  synthétiseur  ou  d'un 
 tambour,  l’écriture  et  la  composition,  a  débuté  lors  d'un  séjour  au 
 Québec,  s’est  poursuivi  à  Casablanca,  pour  s’achever  à  Marseille,  chez 
 lui.  C’est  là  que  la  forme  et  la  couleur  finale  a  été  donnée  à  l’ensemble  « 
 Décibel  »,  avec  Martin  Mey  (Ghost  of  Christmas)  à  la  direction  musicale, 
 et  Simon Henner (French 79)  à la réalisation. 

 Décibel  parle  de  rêves,  d'évasions,  d'échappées,  mesurant  la  possibilité 
 d'un  ailleurs,  ou  la  possibilité  de  «  l’autre  »,  homme  ou  femme,  à  l'unité 
 de  la  voix.  Voix  qui  apparait  dans  ce  nouvel  album  comme  le  cœur 
 battant  de  la  poésie  en  français  de  Fred  Nevché,  comme  la  membrane, 
 le  transmetteur,  le  canal  par  lequel  chantent  les  voix  ancestrales  de  l'exil, 
 du manque, de l'espoir de toujours et de l'amour. 

 Autant  hanté  par  les  fantômes  de  Césaria  Evora,  d'Alan  Peters  ou  de 
 Léonard  Cohen,  que  par  les  Mythes  méditerranéens  de  L'Iliade  et  de 
 L'Odyssée  ,  Décibel,  est  composé  de  choeurs,  de  percussions  tribales  et 
 électroniques, d'arrangements rock minimaux et futuristes. 



 Présentation de la création Décibel 

 Définition  :  En  mesure  du  bruit,  le  décibel  ,  souvent  abrégé  dB  ,  est  une  application  à 
 l'acoustique,  qui  exprime  le  rapport  de  puissance  entre  l'intensité  acoustique  ou  la 
 pression  acoustique  et  une  valeur  de  référence  qui  correspond  à  un  son 
 imperceptible. Le décibel est couramment utilisé pour mesurer un son. 

 Il y a un souci de son à régler dans ce pays. Un volume à ajuster. Il va 
 falloir baisser les décibels pour s’entendre ou hausser la voix pour 
 crier. Au choix  . 

 Fred  Nevché  dit  :  "On  vit  sous  les  menaces  d’un  monde  qui  finit,  qui  va 
 finir".  Il  dit  :  "Ma  génération  est  dans  un  grand  bruit,  envahie  par  un  trop 
 plein  de  son".  Il  se  demande  "De  quand  date  le  silence  déjà".  L’ennui 
 aussi.  Il  dit  :  "Qui  d’autres  avec  moi  ?"  Qui  d’autre  pour  opposer  aux 
 pessimistes,  la  seule  arme  qui  vaille:  le  désir  ?  Et  "Si  vous  saviez  comme 
 le  désir  est  grand".  Si  vous  saviez  comme  dans  le  bruit  quotidien,  juste 
 en dessous des plaintes et de ceux qui aboient, il y a d’autres voix. 

 Fred  Nevché  est  une  de  ces  voix  et  elle  déborde  de  soulèvements. 
 Depuis  les  quartiers  Nord  de  son  enfance,  dans  le  studio  que  lui  a  mis  à 
 disposition  Francesca  Poloniatto,  la  directrice  de  la  scène  nationale  du 
 Merlan,  Fred  Nevché  a  pris  le  temps  d'écouter,  tendre  l'oreille,  palper 
 l'époque.  Parfois,  il  a  des  insomnies  parce  que  le  monde  ne  nous  laisse 
 pas  tranquille.  Depuis  ce  petit  coin  du  sud  de  la  France  qui  dit,  si 
 nettement,  bon  nombre  des  malaises  qui  paralysent  tout  un  pays,  Fred 
 a  entrepris  de  faire  entendre  sa  voix  et  d’aller  à  la  rencontre  des  gens 
 avec cette création. 

 L  ’historienne  Sophie  Wahnich,  à  la  question  :  Faut-il  souhaiter  la 
 Révolution  ?,  répondait  :  il  n’y  a  pas  de  révolution  sans  amour  de  la  vie. 
 Fred  Nevché  est  en  train  d’inventer  un  amour  de  la  vie  implacable.  Il  est 
 en  train  de  le  dire  à  haute  voix  mais  avec  la  douceur  si  caractéristique 
 de  sa  voix  et  de  son  écriture  poétique  et  mélodique.  Clairement,  il 
 chante  «  le  vent  qui  se  lève  »  et  «  l’amour  qui  revient  ».  Et  on  a  envie  de 
 régler  avec  lui  le  volume  du  pays,  dire  "oui"  à  "on  peut  être  plusieurs",  « 
 on  peut  être  ensemble  »,  et  répondre  avec  assurance  à  tout  ce  qui 
 arrive  de  mauvaises  nouvelles  ou  d’annonces  apocalyptiques:  "Si  vous 
 saviez comme le désir est grand ». 

 ●  ECOUTER LE POÈME 
 ●  LIVE VALDEVAQUEROS / DECIBEL 

https://www.youtube.com/watch?time_continue=1&v=hw-VbRtLDNw&embeds_referring_euri=https%3A%2F%2Ffrednevche.com%2F&source_ve_path=MzY4NDIsMjg2NjY
https://www.youtube.com/watch?v=xRwGJ-v-xFo

